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Sur les bords du Doubs, les Brenets jouissent d’un climat plus tempéré que les autres 
communes du Jura neuchâtelois. Tourisme et industrie font aujourd’hui vivre cette « Riviera 
des Montagnes neuchâteloises ». Visite guidé avec Mireille Grosjean, enseignante à la 
retraite, infatigable voyageuses, amoureuse de son village d’adoption. 

« Nous n’avons pas la bise. Nous faisons pousser des tomates. Nous avons les chênes et les 
fritillaires, ce qui est unique en Suisse », nous dit Mireille Grosjean.  

Seul village du canton de Neuchâtel au nord de la chaîne du Jura – si l’on excepte les 
Planchettes qui sont d’avantage en altitude – Les Brenets dont le Doubs n’est pas le moindre 
des attraits, appartiennent à la Suisse depuis le XVIe siècle. La localité ne compte alors que 
31 habitants, soit le nombre de maisons habitées et est rattachée à la Seigneurie de Valangin 
en 1534 sur fond de Réforme. La première église a d’ailleurs été bâtie par Claude d’Aarberg 
entre 1511 et 1512. Transformée en bâtiment communal, elle est l’unique témoin de cette 
époque de défrichage des Montagnes neuchâteloises. 

A l’origine, le village vit exclusivement de l’agriculture, de l’élevage et de l’exploitation des 
forêts. Scieries s’installent ensuite le long du Doubs, profitant de sa force motrice. A partir du 
début du XIXe siècle, les premiers comptoirs d’horlogerie s’ouvrent. On compte alors quelques 
ouvriers. Aujourd’hui, scieries, forges, industrie de la dentelle, prospères dès le XVIIIe siècle 
jusqu’au milieu du XIXe, ont disparu. Les Brenets n’en restent pas moins un village fortement 
industrialisé. « Nous comptons 800 places de travail pour 1'000 habitants », ajoute Mireille 
Grosjean. 

La rivière rythme la vie locale. Les bateaux de la Navigation sur le lac des Brenets emmènent 
les touristes au Saut-du-Doubs, en flottant sur les eaux de la rivière, partagée entre France et 
Suisse. Une France voisine avec laquelle Brenassiers partagent les fêtes du Doubs ou le 
souvenir de l’Armistice d 1918. Pour le rappeler, les cloches sonnent tous les 11 novembre à 
11 heures. (…) 

Si l’envie de vous rendre aux Brenets vous tenaille, faites-le par le rail. Depuis 1890, le 
Régional relie le village au Locle. Electrifiée depuis 1950, la ligne franchit tunnels et combes 
pour vous amener sur les hauteurs de la localité. De là, le panorama vaut le déplacement. 
Ultime précision : le village est en pente. Au bord du Doubs, on se trouve à 750 mètres et le 
point culminant de la localité est à 1'100 mètres ! 
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